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LE président de la Fédération gabonaise de karaté-do etarts martiaux affinitaires (Fégakama), Paterne Dicka, aannoncé, il y a quelques jours, que son institution or-ganise, samedi prochain, les assemblées générales or-dinaires 2015 et 2016. Le lieu de cette rencontre resteà déterminer. « Nous n'avons pas encore déterminé l'endroit devant
abriter cet événement. Mais nous en saurons un peu plus
aujourd'hui. Que nos adhérents soient rassurés, ces as-
semblées auront bien lieu samedi prochain, bien que
cette information ait été transmise à certains d'entre eux
tardivement, à cause des jours fériés relatifs à la fête de
l'Indépendance», a indiqué Paterne Dicka.Ces assemblées générales ordinaires relatives aux exer-cices 2015 et 2016 devraient ramener le calme au seind'une fédération, qui a connu de nombreux remous de-puis quelques temps. Le Collectif des présidents desligues et associations affiliées de la Fégakama avait es-sayé, il y a quelques mois, d'initier sa révolution. Sanssuccès. La rencontre de samedi devrait donc être une nouvelleétape pour le retour au calme au sein de la Fégakama.

Elles se dérouleront ce samedi

Arts martiaux/Fégakama/As-
semblées générales
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Me Paterne Dicka lors d'une précédente interven-
tion.
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L’UNE, Ruddy Zang Milamadans la série 4 des 100 mdames, réalise un chronode 11’67’’, vendredi der-nier, sur la piste du stadeolympique de Rio de Ja-neiro (Brésil). L’autre, Wil-fried Bingangoye dans lapremière série masculine,tôt le matin de samedi, tou-jours dans la même disci-pline et les mêmesinstallations, fait un tempsde 11’03’’. Des résultatssportifs décevants par rap-port à ceux des Jeux olym-piques de « Londres2012 ». En effet, lors de cette édi-tion des Jeux olympiquesen terre anglaise, Ruddy eststoppée en demi-finaleavec un temps de 11’31’’ etBingangoye s’arrête à ladeuxième série avec un ré-sultat de 10’89’’.Une grosse désillusion qued’aucuns attribuent aumanque des compétitions

Ruddy Zang Milama et Wilfried Bingangoye sans ressources athlétiques

31e édition des Jeux olympiques « Rio 2016 »/Athlétisme (100 m dames et hommes),
vendredi et samedi derniers au stade olympique

MIKOLO-MIKOLO
Rio de Janeiro/Brésil

Ruddy Zang Milama (en arrière plan maillot vert),
n'aura été que l'ombre d'elle-même.
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Wilfried Bingangoye (ici avant sa course) aurait
même pu être aligné dans la course féminine, telle-

ment son temps était faible (11'03").
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dans les jambes des deuxsprinteurs gabonais, sansressources athlétiques. Et lestade olympique de Rio deJaneiro, où tous les « rois »et « reines » de la disciplinephare des J.O. se sontpresque donné rendez-vous, ne leur pardonne pascet amateurisme chronique. Tard dans la nuit de ven-dredi (23h01, heure de Riode Janeiro, soit 4h01, heuredu Gabon), Ruddy inaugure,sous un temps froid, les

tuiles gabonaises. Avec undépart au diesel, Zang Mi-lama qui semble avoir prisde l’embonpoint, ne peutpas s’attendre à mieux.Parce que face à notre com-patriote, se trouvent, entreautres, Shelly-Ann Fraser-Pryce (Jamaïque) et Marie-Josée Talou (Côte d’Ivoire).Et ce sont d’ailleurs cesdeux sprinteuses de renom-mée mondiale qui passentavec, respectivement,10’96’’ et 11’01’’. 

Le 11’67’’ de Ruddy laclasse à la septième placesur huit participantes de lasérie 4.Si Zang Milama, qui s’en-traîne régulièrement auxEtats-Unis, ne fait pas l’af-faire au cours de cetteXXXIe olympiade, ce n’estpas Wilfried Bingangoyequi, inactif au bercail, peutréaliser un exploit au coursde la première série du 100m masculin. Samedi der-nier. Une période qui, mal-

heureusement, ne permetpas à beaucoup de Gabo-nais à « Rio 2016 »,confrontés au changementd’horaires, de voir le dé-roulement de la course deWilfried. Mais dans la logeprésidentielle, seul le pa-tron du Comité nationalolympique du Gabon

(Cnog), Léon-Louis Fol-quet, contemple, pendantet après la course, tous lesfaits et gestes de Bingan-goye. Ce dernier, sans être ridi-cule au cours d’uneépreuve qui regroupe huitsprinteurs, fait de sonmieux avec les argumentsen sa possession : un moisde préparation aux USApour un athlète sans com-pétition depuis 2012. Il fautle faire. Et Bingangoye l’afait en terminant à la cin-quième place avec untemps de 11’03’’. « Je n’ai eu aucune pression
au cours de cette course qui,
s’étant bien passée, est ma
première compétition de-
puis 2012. Sans préparation
adéquate, aucun athlète ne
peut faire des miracles de-
vant des adversaires qui
s’entraînent régulière-
ment», estime Bingangoye.

FAIRE un bilan partield’une semaine sportive ex-trêmement difficile et mo-biliser tous les membres dela délégation gabonaisepour soutenir AnthonyObame. C’est la quintes-sence de la rencontre deconcertation initiée, di-manche soir, au villageolympique, par le présidentdu Comité national olym-pique du Gabon (CNOG),Léon-Louis Folquet. Lequel,en raison des impératifsprofessionnels et poli-tiques au bercail, a quittéRio de Janeiro lundi der-nier. Sarah Mazouz, partie re-trouver ses parents hors duvillage olympique sans pré-venir le chef de mission, estla seule absente au coursdes échanges constructifsentre Folquet, plus conci-liant dans son discours, etses interlocuteurs. Princi-palement les athlètes qui,malgré le fait d’être logésdans de meilleures en-seignes à Rio de Janeiro,sont sortis par la petiteporte des compétitionsolympiques. Après avoirdiagnostiqué lucidement lecomportement moins ho-norable de chaque Pan-thère gabonaise, à

Léon-Louis Folquet : " tous, derrière 
Anthony Obame"

Rencontre entre le Comité national olympique du
Gabon, les athlètes et encadreurs techniques

MM
Rio de Janeiro/Brésil

l’exception de celui du té-méraire Maël Ambonguilat(18 ans) qui bénéficie descirconstances atténuantes,à cause de son inexpé-rience, Folquet s’est appe-santi sur le soutien quedoivent apporter les Gabo-nais à Anthony Obame. Le-quel est protégé par soncoach Ramos: « Ce n’est pas
bien de mettre trop de pres-
sion sur Anthony », lance-t-il.Une réaction appréciée partous les participants. No-

tamment le président duCNOG dont le souci est desavoir, auprès des siens, sitoutes les conditions sontréunies pour galvanisernotre champion. Il n’y a aucun problème à cesujet, tranche la cheville ou-vrière du CNOG, José Foula.«Je serai, avec moi tous les
Gabonais au pays, de tout
cœur avec vous. Toutes nos
prières vont vers Anthony
qui a la mission de défendre
son statut gagné de haute
lutte à Londres en 2012.

Certes, ce n’est pas facile,
mais avec la foi et votre sou-
tien massif, Anthony a toutes
les chances de procurer du
bonheur à toute la nation
gabonaise et à ses diri-
geants. Notamment au chef
de l’État Ali Bongo Ondimba
qui fait beaucoup pour la
promotion du sport gabo-
nais. Avant de prendre
congé de vous, je souhaite vi-
vement que vous soyez tous
derrière Anthony Obame et
son coach Ramos », a mar-telé Léon-Louis Folquet.

Photo de famille à l'issue de la rencontre.
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